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, dépeindre les plaj/îrs quelle donne,
pour encourager ceux qui la pratiquent , &
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il toutefois cette même modeftic lui per-
iiiettoit de s> reconnoîtrc. Ses amis fL-uîs
feroiem frappe's de la rcircmblancc

, & me
fauroicnt gré de leur avoir retracé les fea-
timcns qu'ils ont tous dcns le cœur. Les
gens de bien m'appUudiroient auflî d'avoir
montré par un cie ,e vivant

, que la vertu
neft point étr gère fur la terre; qu'elle
peut s'allier au caraôeie le plus aimable,
& jouir de la félicité la plus pure que
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î'°«jnous,machereamie,qt,î avons
le bonheur de trouver îes mêmes principes
dans nos parcns

, profitons de ce nouvel
«cmple pour nous animer à marcher fut


